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Ce fut un évènement considérable 
que l’arrivée dé ces “filles de la pri- 
ère” dans le pays alors presqué en- 
tièrement sauvage du Canada, IL 
causa une grande joie parmi les colons 
français groupés autour du fort St. 
Louis ou dispersés le long des rives | Notre assortiment est si considéra- 
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SAISON DU PRINTEMPS! 
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Hospitalières et les Uräulines su fort 
Saint-Louis. Lo jour même de leur 
arrivée, il les couvia à sa, table, ainsi 
que les missionnaires Jésuites, les of- 
ficiers et les a habitants de 
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Toutes marchandises cons'gnées 
notre soin recevra notre diligente 
attention. 


M. MCcCAU LEY. 
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UN DEVOIR, 


Le Rapport Annuel du Départe- 
ment de l'Intérieur, pour l'année 1897, 
contient une foule de renseignements 
très utiles et presque indispensables à 
ceux qui s'intéressent, dans notre 
pays, aux questions d'immigration, de 
colonisation et de repatriment. Nous 
y voyons les efforts constants de notre 
ministre de l’intérieur, l’'Hon. C. 
Sifton, imitant en cela d’ailleurs ses 
prédecesseurs depuis 25 ans, pour at- 
tirer ici, une immigration Européenne 
considérable et qui donne à notre 
pays, la seule chose qui lui manque : 
la population. Ces efforts sont sur- 
tout dirigés vers la grande Brétagne; 
on compte là bas, pas moins de 10 
agents salariés du gouvernement Ca- 
nadien, sans compter les sous-agents: 
les agents de Compagnies Transatlan 
tiques qui toutes sont intéressées 
transporter en Amérique, autant d’im- 
migrants que possible, On à même 
recruté en Angleterre, en Ecosse, des 
filles dont le gouvernement paie le 
passage et la pension. Ilen est de 

même pour les Galiciens, que le gou- 
vernement aide, en si grand nombre 
à venir s'établir ici. 


Nous ne voulôns par recriminer 
ni prétendre que la politique du gou” 
vernement. n'aura pas, dans l'avenir, 
de bocs résultats. Nous admettons 
même que les Galiciens, qui nous ar- 
rivent toutes les semaines seront avant 
longtemps de bon colons et d'utiles 
citoyens. Mais il nous est bien per- 
mis de dire que le gouvernement 
Laurier, pas plus d'ailleurs que ceux 
qui l'ont précédé, n'encourage pas 
l'immigration de nos nationaux ni le 
repatriment des nôtres, des Etats- 
Unis vers l'Ouest, 


Que le gouvernement fédéral dé- 
pense à cette œuvre, la dixième partie 
de ses efforts et des argents votés pour 
des fins d'immigration, paie, comme 
il Je fuit pour les filles anglaises et 
Galiciens, nne paîtie du passage de 
ceux qui veulent venir se fixer dans 
l'Ouest, et des ceutaines de familles 
canädiens françaisés, des milliers de 
colons au “boa cœur et bon bras,” 


s Etats-Unis, se dirigeront 


7 vers cette partie du pays el s'y fixe- 


ront avec bonheur, Ce qui est ruineux 
pour le colons, c'est le taux du 
sn famille, son 
ns à celte effet le 
Rapport de Abbé Morin à l'Hon. 
C. Sifion ministre de l’intérieur en 
date du 15 janvier 1898. * 


“ Le prix du transport des colons 
“ et do leurs effets sur les chemins de 


« fer est mp TAUX obstacle. àdar-"t* 


ES ae population où. nous 


Fe “ #7 e 
# dix perssnnes, dix billets d de — 
“sachusells à sr ; vs ro 
‘au moins #300,_ ce ; ce. qui souvent re 
“ présente lent 
“vre colon, Si votre Département 
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“adopter certaines mébures en vue de 
: à ces bonnes gens,anxieuses 


pe + M “hnblir ent nos belles terres 


‘ ment, 


| dre à tous, No. 


u la grande “distance 


_. sopt-obligés “Frame FE forts 


rune du pau- |. 


Pourquoi ds le gouvercament 


Laurier ñ8 dirigerait-il pas ses efforts 
de ce coté et ne donnerait pas à nos 
compatriotes des Etats-Unis qui veu- 
lent revenir au pays, le même avanta- 
gè qu'il donne aux filles anglaises Ts 
et aux enfants de la Galicie. Pour 
quoi vouloir absolument recruter les 
contingents- d'immigrants qui nous 
arrivent tous les jours, dans la Vieille 
Europe, alorsqu’à nos portes;aux Etats- 
Unis, nous avons des milliers de fa 
milles qui sont prêtes à venir nous 
rejoindre ici, si seulement lo gouver- 
nement leur tend la nain. Et ce sont 
des frères, des  notres, des 
enfants de la patrie canadienne. 
Nous signalons ces faits à la presse 
bas-canadienne et nous lui demandons 
de nous prêter son appui et d’insister 
auprès de nos gouvernants d'Oitawa 
pour que l'immigration française des 
Etats-Unis reçoive un encouragement» 
un patronage en proportion avec l’im- 
portance ét le nombre de nos na- 
tionaux en Canada: Et c'est un de- 
voir impérieux pour le gouvernement 
Laurier,de voir à ce que les argents 
votés pour des fins d'immigration, ne 
soient pas totalement ou presque to- 
talement affectés à favoriser l’immi- 
gration Européenne, au détriment du 
repatriment des Canadiens des Etats. 
nis. 


NI BLEU NI ROUGE. 


Depuis quelques semaines, nous 
avons reçu plusieurs lettres de nos lec- 
teurs et abonnés, nous demandant, les 
une,si nous sommes conservateurs, les 
autres, si nous favorisons le parti libé- 
ral. Nous sommes heureux de répon- 
Et, en effet, nous 
ne vonlons pas être à la remorque 
d'aucun parti politique. Nous préfé- 
rons juger les partis par leurs œuvres, 
par ce qu'ils font dans l'intérêt général 
du pays et de notre district en parti- 
culier. Ls temps est maintenant pas- 
sé où toutes les mesures présentées 
au parlement n'étaient considérées par 
le peuple, qu'au point de vue desinté- 
rêts d'un parti politique quelconque 
et sans égard aux véritables intérêts 
du pays. Peu à peu, nos mœurs poli- 
tiques se sont transformées et nous 
brulons volontiers ce que nous adori- 
ons hier, Et c'est d’ailleurs, la meil- 
leure ligne de conduite que nous 
ayions à suivre, si nous voulons cxer- 
cer une influence bienfaisante sur les 
affaires de notre pays. Notre journal 
n'a pas, d'ailleurs, été fondé pour s'oc- 
cuper d’une manière spéciale de pa iti- 
que. Lo but que nous nous sommes 
proposés au début, et que nous pour- 
suivons sans relâche, est d'attirer dans 
notre district des contingents plus 


forts d'immigration canadienne-fran- |. 
çaise des Etats-Unis ou” d'ailleurs, | 


Nous voulons soulement faire connai- 
tre notre pays, tel qu'il est avec ses. 
immenses ressourcés et sa populasion 
satisfaite. 

Wour ce qui regarde la politique, 
nous référons nos correspondents au 
3e paragraphe de notre article pro- 
gramme de notre numéro prospectus, 
le 3 Février dernier. ‘Nous sommes 
“ indépendants des partis po'itiques," 
“ notre devise sera toujours : “Rend 
‘à César, ce qui est à César" 


‘“ pendant, nous n ESS RTS 


# ‘ désintéresse . 


“ des actes politiques dé nos gouver- 
‘{ nants, jamais nos préfér 
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plications seront jugées. st 
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‘Un char réfectoire accompagne le con- | ( 
Le trajet se fait directement en À 
100 heures, 


“ latives. Dans Visas qe” 


le som ni bleu. 


ns que € l : 
past que ces que serie ex | Des meilleuge € Cigars_]In 


par nos correspondants, bé: 


toba ou du Nord-Ouest, soit en allant 
soit en revenant. 
Es à compagnie du C' P. R., met à 


Paye done pu, des chars spéciaux ; ; 

a donc de changement, ni 
à pren er. 

”Vait une belle occasion pour vous, 


de visiter le Nord-Ouest et d’appré- 
cier les opinions diverses qu'on s sur 


de pays. 
dot est une belle chance offerte à tous 
ceux qui ont l'ambition dé devenir 


cultivateurs, Que l'on vienne voir|- 


nos belles, grandes et fertiles terres 
de l'Alberta. 

La saison est-bien choisie pour faire 
le voyage ; les prairies, les champs, les 
les jardins, les bois sont en plein  flo- 
raison. 

Hâtons-nous, le pays se développe 
rapidement, les homesteads commen- 
‘cent à être éloignés des villes, et. les 
terres subtront une hausse avant long- 
temps: 

Le choix des terres, soit du gouver- 
nement, soit des compagnies de che- 
min de fer, est encore fe:ile à faire; 
il yena pour tous les- goûts, pour 
toutes les bourses. 

Des parents, des amis vous aftten- 
dent avec impatience ; là-bas, on nous 
fait toujours le meilleur accueil ; les 
maisons et les cœurs vous sont on- 
verts, 

Pour avoir l'expression exacte de la 
vérité sur le Nord-Oyest, il faut visi- 
tes à domicile, les familles, les jeunes 
gens, les femmes surtout. 

On vous dira partout que nous 
avons en abondance, ‘dans le district 
d'Edmonton” de l’eau. du bois, du 
charbon, du foin, un marché, ete. 

À votre retour chez vous, vous serez 
en état d'établir des comparaisons et 
de parler de nos colonies avec con- 
naissance de cause, 

Rendez vous à Montréal mercredi 
soir le plus tard, pour préparer le dé- 
part pour le lendemain. 

J'aurai le p'aisir d'accompagner les 
excursionnises jusqu'à E Imonton, où 
je demeurerai quelques semaines, 

Je vous attends avec hâte; depuis 
longtemps que vous rêvez du Nord- 
Ouest, vous allez enfin savoir à quoi 
vous en tenir, 

Veuillez me répondre de suite, me 
dire si je dois vous réserver un ou 
plusieut# lits dans nos chars spé-| 
ciaux. 

Profitez des excursions à bon mar- 
ché, Prix du Billet, aller et retour 

0.00. Départ de la gare Windsor, 
Montréal. 
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Les billets sont bons ‘pour 2 mois, CES pi 


1 n’y a pas de changement de chars. 


voi. 


(Départ de Montréal, jeudi à 
Arrive à Northbay vendredi à 
Arrive À Chapleau vendredi 
Arrive à P Arthur samedi À 
Arrive à Winni samedi a 
‘Arrive À Régina dimanche à 
Arrive à Calgarp lundi à .m, 
Arrive à Edmonton lundi à .7.00 p.m, 


“En avant la colonisation.” 
L'assé Morin, Ptre, 
Colenisateur au- Nord-Ouest, 
Bureau de colonisation. 
Montréal, 26-juin ‘98, 
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= (Bowling Alley. ) 
Nous recevons de M. l'abbé Mori Bodiôlsine de l'Hotel 
la circulaire ERA nous at : Edmonton. Le 
tons à la SO e- ‘ 
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| MY. H. Dupont, Denis | pa 
No «Belle ph et h er 2h ’à la 4 


. Millette est”ls nouveau 
inliy } Priéta 
vos fai dans 


son parent. 


- RIVIERE QUI BARRE . 


Une cérémonie religieuse, des plus 
imposantes a eu lieu à la réserve d'A- 
lexandre, imadnche dernier, à l'occa- 
sion de la Fôte-Dieu et de la Fête du 
Sacré Cœur. Ilyaeu grande messe 
solenne::e, chantée par Je Rèv P Ré- 
mas, sermon en 
Re du Très-Saint Sacrement. 


Absent cinq ou six s. Nous lui 
souhaitons un bon Drm 4 voyage, 


M. Antonio Prince a aétepté, du 


‘| Nous félicitons notre ami et 


la perte que nous faisons dans notre 
- | district d 


près de l’ et était très-bien orné 
de fleurs et de ‘draperies. En somme, 
ce'e fête religieuse a beaucoup ému 
et impressionné la brave population 
catholique, qui y assistait en foule. 


L's récoltes ont très belle apparence 
ici, seulement il faudrait un peu de 
pluie: Notre paroisse n'a pas été 
aussi favorise, sous ce rapport, que les 
autres parties du district. 


-M St Donis, établi ici depuis ce 
tintemps, attend son beau père, M 
oses Daïton, dè South Fichburg, 
Mass, qui doit venir le rejvindre avec 
toute la famille, le 26 courant. 
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Se rencontrent en un 
L'homme eut penr : mais comment esquiver ? et 


EE nous: des sa peut, . 
Lui dif: Re n me voir" L repri 
vous w sp. - La Lg 
Jui des fruit laid laits 08 n'est 
Mais j'offre ce que J'ai” 1, 
Re pit ST. ALBERT. 

De : ph [2 | L'élection des offiliers de l’associa- 
Comme l'ours ét Fur ne pas deux | tion libérale de St. Albert a eu lieu 
L'homme pouvait sais brüit vaquer à es | dimanche dernier, avec le résultat sni- 
APE RE du pr vant : Président, À C Hébert; vice- 
principal métie :. | président, Isaie Gagnon; secrétaire- 

+ ec pen tundi | trésorier, Dr” Tierney ; Comité, W 
cs L Cust, J Bourgeois, E Brosseau, J J 
© foie, | Mellon, F Perron, À A Ringuette, A 
Arcand, C Vestrate, O' Bellerose, X 
comme.” | Bellisle, L Lavasseur et N St Jean. 


M, Antonio Prince, qui part pour 
mvais raison“! Régina dans quelques jours, a reçu de 


are et justement appréciés. 
ous lui souhaïtons succès dans sa 
nouvelle carrière et nous sommes sûrs 
.| qu’il sera digne de là confiance qu'on 

lui a montée, M, Prince partira pour 
sa nouvelle résidence la semaine pro- 
Chaine avec sa fami.le, 


ne | 


nada” nuinéro du 15 juin. 
“Mgr Langevin, archevêque de St- 
Boniface, Mgr Grouard, vicaire apos- 


talique de Mackenzie, et Mgr Legal 
SA sue et un vote de re- pa sa coadjuteur de St Albert, 26 
‘ REPÉRER . | merciements pour les services nom- | partis pouf Rôme et seront de retour 
_. MORE es dit me E breux par lui rendus à la cause libe- ? Parle dans un mois, 
en rer — n rale, et lui affirmant les sympathies et PS | ù 
NOTES LOCALES. les bons souhaits de toute l'associa- | Les mauvais c>mmis, dit le “Moni- 
FH + + | tion, dans sa nouvelle carrière. teur du mar, Fe < si la re 
; : : vais marchandise, font la ruine d’un 
de VE SP Laos soie Le docteur Tierney a fait ces jours établissement, Un commis à bas prix 


: derniers une opération très-délicate, 
Il sers à Edmonton lundi prochain, mais qui a bien réussi, Il a enlevé à 


PR : M. Edouard Labrie une tumeur ou 
Re Éd Le pra € abcès que cé dernier avait dans le dos 


derniers en voyage d'affaires, F gurt depuis vingt ans et qui l’incommodait 


est toujours payé trop cher, car son 
travail ne vaut rien. - 

Si vous voulez être bien servis, ayez 
des commis sérieux et ne regardez 
pas à leur donner un bon salaire, vous 


descendu à l'Hôtel Queens. beaucoup. y gagneres toujours. 
.: RL A MeT D à M; David Chevigny a acheté ces de. 
AS REC EE r du télé- | jours derniers, de la Cie du C P R, le 


LAROSE—A South Edmonton, le 1er Juillet, 
rre Larose, âgé de 6 mois, enfant de M. 
Joseph Larose. ; 


SLISE ST, JOACHIM. Office 
Religieux: du Dimanche, 

lère messo à 8h a.m. 

Messe chantée, à 10Fh.a.m, Vêpres 
Instructions et BAnédiction du Saint 
Sacrement, à 7kh p m. 

L'Instruction se faitaltérnativement 
en français et en anglais. Ë 

ds Antoine de Padoue, Éd 
 Smich et Bebee, aidés des amateurs de | monton-Sud, 
: -_ | St. Albert. La musique qu'il nous a Messe chantée à 10h, a.m., fous 
Mdes Pomerleau et Rivard sont ar-| été donné d'entendre était tout sim- | 18 premiers dimanches du mois. 
rivées la semaine dernière, de Battle- | plement magique, et les petites pièces A 
ford, Elles viennent rejoindre ici | comiques (improvisées dit-on) étaient 
leurs épou: ifs q des-mierx. À la fin de la séance M. 


5 e, est de | ter nord-eet du township 55, rang 25 
à Edmonton depuis samedi dernier. LA 5, avoishiant sa propriété, 
Il retournera chez lui, ces jours-ci, LA Re ver me 


: rase Nous l'en félicitone, ; 
Lundi dernior était le 4 Juillet, te | 15: moulin à farine, dont MM. 
de la République Américaine, Plü- Bourgeois et Hébert voulaient ontre- 
sieurs drapeaux américains flottaient Een là construction, ne sera pas 

Le Rév P. Lemarchand sera absent | Lundi soir; un covcert était donné à 
tout le mois de juillet. Tlsera occupé | l’école de St, Albert, au profit de l'Or- 
à la prédication de retraites, pour les phelinht. Les organisateurs de cette 


religieuses, dans leur différentes mis- | séances musicale étaient MM. Clarke, 
sions, : 


ee pires 
ss ve uelques semaines. | À. Pr ce a remercié, au nom de Sa 
ns 18 bienvenue, Grsadane Monseigneuf de St. Albert " à 
€ - |et des H'ine save M organi- is 
JP sateurs de cette fête, donnée pour un 
Ein me | but ai louable. Betail a Vendre 


= + |: M, Narc, Brissette, de Morinville a 
: _ |'acheté de la cie du C. P.R. pour son | 
e | fil Alphonse la section: 7 du 66-95: 
Nos féhiatane : 

- Aux courses de Morinville, Louis |# 
; | Turgeon, fils de[M. C'éophas Turgeon, | 
a 1 tous sesconcurrents. C'est le 
fils de son père. ‘“Hourra” 


DCS SE LS 


Envoyez vous ordres de bonne heures à 
Hs J: A. MeDONALD, 
Boîte 25, Bureau de Poste, Edmonton. 


Bros. 


Fondee en 1883. ns 


Maiso 
i | Ferronnerie et Magasin Général 
At TRS 
Outillage pour Mineurs et 
D us Er Une D 


7 A 
ù 3 


en 


, et l'Hon. J. H. 
étaient de passage | 


aisons. 


pour re- 


ire du Mansion House et il pe 
sa nouvelle entreprise par- 


—Nous lisons dans le “ Paris Ca- | 


% ENLET ær & LS 


= 


CO DE LA L 


BAIE. D'HUDSON, 
(INCORPORÉE 1670) 


Peut fournir aux Mineurs en 
route pour champs d'or Cana- 
diens l'outillage et les provi- 
sions nécessaires. 


a —— 


Nous avons l'assortiment le 
plus complet. Nos listes de 
prix envoyées sur demande. 


Attention Spécirle donnée 
aux emballages pour le Nord, 
au transport de marchandises ; 
aussi à notre commerce local. 


Assortiment complet et géné- 
ral 


Marchandises Sèches, 
Fourrures à la mode, 
Chaussures Cômfortables, 
Epiceries de choix, 
Première qualité, 

Prix Raisonnables, 
Livraison rapide, 
Attention Polie, 


Plein retour pour votre ar- 
gent. 


On trouve tout ‘cela aux ma- 
gasins dela 


BAIE D'HUDSON. 


ona[E LL HE 


un nus uen sun mew mm 


LE® NORD-OUEST CANADIEN. 
TARIF DE PASSAGE DE COLONS ALLBNT À 
L'OUEST, 


De Montrérl aux endroits suivants 


Winniaeg snssesressss8" 22 00 
Portage la Prairie... 23 25 
A 24 40 
DR Lake in 07" 95 10 
LU LU SRE 28790 
Medecine Hat... - 85 00 
Lane OR RE ET 
Priuce Albert... ss. 33 85 
Edmonton... ET RE 43 30 
Fletaon..... ta dc 98 70 

Fannystelle.…............. 98 10! 
! M end ens os 20 COCO 23 20 
Niverville...…. TT PRE TES 22 90 
QuA pelle 4 à sos ces : 28 AN 
0 
. EE voies PR : 26 40 


TARIF D BFFETS DE UOLONS. 


D: Montréal oux endroits suivants 


pour un char: 


WiDNIPEg rss. ses 70 00 
Po In Praltie. ia 74 00 
Brandon... hesstts sers TO ON 
css 00 OÙ 
Regina .…..... venneshes mrroersee 90 00 


Medecins : _: | STRÉNNONRE 104 00 
severe sssees 114 00 


Morris... dise stats Ssbovsrs 76 OÙ 
Qu'Appelle .........., 88 00 
PRO suce, vs. 82 00: 


Nors.—An tarif des endroits c'- 
dessus nentionnés. pour la sdction de 
Québec à St. Vincent de Paul, pour 
un char ds fret, i! faut ajouter dix 
pias'res. 


Li 


P C NE ; = 


34 


va > 
T. FRENETTE 
MANUFACTURIER DE 
Coffres-Forts 
PORTES DE VOUTES, 
372 RUE CRAIG 372 
MONTREAL. 


Ouvrages en fer et réparations faites avec soin 
et des prix modérés, 


ENTREPOT GÉNÉRAL 


a — 


D'INSTRUMENTS  AGRICOLES 


Wagons pour ‘rêteurs et cul- 
tivateurs; voitures pour che- 
vaux et bœufs. 


Semeuses américaines et ca- 
nadiennes ; Charrues à “sulky” 
à “double sillons” et À “man- 
chons. 


Herses—herses à 
(Disc harrows.) ; 
5 Si des célèbres Lieuses 
et Moissonneuses McCormick:. 


Batteurs canadiens et améri- 
cains “Advañce,” Engins por- 
tatifs et à traction, machinéries 
pour moulin à scie, ete, etc: 


THOS. BELLAMY. 


À ceux qui veulent se faire un 


roues, 


chez soi ! 


Avez-vous jamais considéré :— 

lo. Que le District ricole d'Fd- 
monton est entouré par la zone d'or 
qui s'étend du Kootenay, Cariboo et 
Cassiar au Klondyke et du Klondyke 
à Keewatirr. 

20. Qu'Edmonton êstlo jardin de 
ces champs d’or et aussi fertlles en‘ri- 
chesses agricoles que régions minières 
le sont en minéraux, 

30. Que colui qui tirera le plus 
grand bénéfice de ces richesses sora le 
cultivateur dEdmonton, qui devra 
nourrir ces populations ? 

Pamphlet descripteur du district et 
de ces ressources, et des routes d'Ed- 
monton au Klondyke, 50 centins. 

N.B.—Les plus belles terres et for- 
mes du district en vente à l'agence 


COVWIE, 


Immenbles-Mines— Assurances 
Datisse du “Bulletin,” : Edmonton. 


BONNE NOUVELLE 


Pour les 


KLONDIKERS| 


Vous trouverez chez moi un assorti- 
ment compiet de 


BATEAUX et CHALOUPES, 


de touté.sorte ; . des Rames, avirons. 
Bateaux faits sur commandes, à des 
prix qui défient toute compétition. 


R. DUPLESSIS, 


Près du Magasin McDougall & 
Secord. 


Jobn F. Forbes, 


Comptable. 
ourtier en Douane e ten Im- 


meubles: 
“Contrôle les annonces de Hotel 
Jasper. 
Bureau en haut du Bureau de Poste 
Edmonton. 


PATENTES 


ous sommes les 
texclu- 


j means 


suivant lot hat 
_ Saint-Hilaire, 


HEUREUSE MEPRISE. 


NOUVELLE 


Dans le Bocage normand, aux con- 
fins du Mortainais, dans l'une des 
communes de cet arrondissement dont 
nos lecteurs nous ttront de taire 
le nom, l'hiver dernier s'est passée 
cette véridique histoire. 

Dix-neuf aus, blonde, de grands 
yeux étonnés, un gentil it nez à la 
Roxelane, menacant le ciel, une bou- 
che mutine et un menton à fossette, 
Augustine Bernard était sun. beau 
brin de fille. 

Jolie, elle le savait bien, et, comme 
dans la chanson, elle aimait qu’on le 
lui dise, se complaisant fort aux pro- 
pos d’amoureux ! 

Oh! ceux-ci très nombreux, car, 
outre ses charmes capiteux, Augustine 
possédait quelques arperts de terre 
recueillis dans la succession de sa 
mère. 

A la campagne, moins encore qu'à 
la ville on n’est insensible à l'argent. 

Les demandes succédaient donc aux 
demandes, mais le papa Brnard faisait 
la sourde oreille, déclarant ‘à tout ve- 
nant qu’il n’accorderait la main de sa 
filie à personne, avant ses vingt et un 
ans révolus. 

—Elile a bien le temps de se mettre 
en ménage, avait-il coutume de répé- 
ter. Sottise de se marier à son age. 
Qu'elle profite donc de ses beaux 
jours ! 

Paroles de vieillard, bonnes toute 
au plus à consoler un laideron. sans le 
moindre prétendant, mais de nulle 
influence sur l'esprit éveillé d'Augus- 
tine. 

Parmi les plus empressés à lui 
plaire, Pierre L3 Prieur avait su trou- 
vor le chemin de son cœur et opérer 
sur son caractère, une complête méta- 
morphose. Forgeron assez habile, 
probe et honnête, bien découplé, la 
lèvre rieuse, il avait certes l’étoffe d'un 
bon mari ; mais de fortune, point. Or 
si, pour Augustine, ce fait paraissait 
quantité négligeable, par. contre, son 
père pensait tout autrement, 

—Jamiais je ne donnerai mafille à un 
gueux ayait il-dit, quand on lui causa 
des'intentions matrimoniales de Ls 
Prieur. 


Et il défendit à Augustine de par- |. 


ler dorénavant au jeune homme, 

Ingrat toujours le role de Bartholo, 
et réservant-parfois bien des surpri- 
ses. Cupidon est un si rude adver- 
saire ! :Son ingéniosité, rarement en. 
défaut, se rit des obstacles, et le papd 
Bernard, peu au courant des ruses 
féminines, croyait encore à l'efficacité 
de ses menaces, lorsque l'amoureux 
était déjà dans’ là placo ! 

Le hasard,ce merveilleux metteur 
en scène, se chargea de lui dessiller 
les yeux. 

Contre son ordinaire, le mercredi 
28 janvier,—nous précisons,—M, Ber- 
nard, un peu souffrant, avait envoyé 
sa fille au marché de Saint-Hilaire-du- 
Harcouet, 

Vers dix heures, le facteur rural ap- 
parut à sa porte. ” RE 

—-Une lettre pour Mlle Augustine, 
monsieur Bernard, 

—Ah! elle est absente, mais je la 
lui remettrai à son retour... Un verre 
de cidre, facteur, ou une goutte de 
blanche? 

—Un verre de cidre, monsieur ‘Ber- 


nard, Il est si bon cette année! 
—Oui, et pas une pinte d'eau dans 
le mien, 


Le facteur à peine disparu. sans 


aucune hésitat unis 
l'enveloppe, en retira le papier et lut : 


“Chère bien aimée, 
‘J'apprends à l'instant 


commune. 


pour nous : 


… jets de mariage? 


Bernaid devant aller demain, 
tude, au marché de 
vos serez sûrement 


«lors du passage du 
üséquent, n 


+ 


à 
(1 


“O0: 


uel 
rez m'ougrir | 


«Je v 


d 


M AQÈSE 


É "a 


‘quet des conseillers municipaux de la 


eür, lorsque vous vien- 


arrivée, n'en roufila mot à sa fille. 
Durant la fin de la semaine, même 
‘silence, | $ e 
| le coïncidence, le samedi 
soir, son jeune apprenti, en levant 
uné lourde barre de fer, la laissa mal- 
adroïtement tomber sur le pied de Le 
Prieur, -:: Fa à 
: Douleurérès vive et gonflement im- 
médiat dé l'articulation ; par suite, 
cesration du travail et obligation de 
se coucher, 

L: lendemain, quand l'auteur invo- 
lontaire de l'accident vint voir le 
blessé, il le trouva au lit, fiévreux, 
dans l'impossibilité de se lever, encore 
moius de marcher. 

Comme l'apprenti se désolait; s’Lx- 
cusant de son mieux, Pierre coupa 
court à ses jérémiades . 

Ne prends pas tant de chagrin et 
parons au plus pressé... Veux-tu me 
rendre un signalé service ! 

—Ah! de grand cœur. 

Le jeune homme lui confiant alors 
son embarras, réclamatt le secret, : et 
le pria, à l'heure dite, d'aller rassurer 
sa fiancée et lui fournir l'explication 
do son absence. 

—Je puis compter sur ta discrétion 
absolue ? ajouta-t-il sous forme de con- 
cJusion. 

—Je serai muet comme une carpe, 

Fidèle à sa promesse, parune nuit 
noire, l'apprenti forgeron s'achemina 
vers la demeure du conseiller munici- 
pal, Marcbant à pas de loup, il s'ap- 
procha silencieusement de la fenêtre 
et, suivant la consigne, frappa deux 
petits coups à la vitre. 

Aussitôt la porte s'ouvre et notre 
homme reçoit une volée de bois vert, 
si vigoureusement appliquée. qu’il en 
fiéchit lee genoux et roule sur le sol ! 

Malgré les cris du malheureux, 
abasourdi et incapable de resistance, 
Martin bâton marchait toujours ! Sans 
l'intervention. d'Augusline, accourue 
à son secours, Bernard leut peut-être 
assommé } 

A la lueur de la chandelle, quelle 
ne füf pas la stupéfaction du père 

courroucé en ne reconnaissant pas Le 
Prieur. 

Blessé, couvert de sang, l'apprenti 
forgeron regagna clopin-clopant son 
domicile ; mais, stylé par son patron, 
loin d'accepter les excuses le lendo- 
main, il parla de porter plainte, 

Sous la menace d’un’procès en. po- 
lice correctionneilez changement de 
visage da bonhomme. Mettant à pro- 
fit sa terreur du fribunal et la peur 
d'un jugement infamant, le battu lui 
proposa sur-le-champ ses conditions : 

—Ou votre consentement au maria- 
go de votre fille avec Pierre, ou dé- 
nonciation au procureur de la Répu- 
blique ! à votre cboix ! 

Enfermé dans ce dilemne, ému par 
les ardentes supplications de son uni- 
que enfant, par son déluge de larmes, 
le bonhomme allait céder, quand: l’a- 
varice du paysan normand reprenant 
son empire ! 

—Tu n'exigeras pas de dot de ïna 
part et tu te contenteras de [a fortune 
actuelle d'Augustine ! démanda-t-il à 
Le Prieur, mandé exprès par lui dans 
sa maison, : 

—Oui. Votre argent est le cadet de 
mes soucis... J'aime votre fille pour 
elle-même. ? 

Un éclair de joie brilla. dans les 


yeux du fin matois, qui, continua | . 


d’une voix a 


|. Et tu me promêts de‘ la rendre 


“heureuse ? 
-—Je vous le jure. 


_— Alors, embrasse ta femme. : 


Les deux amoureux tombèrent dans 
les bras l’un de l'autre. ide: 
run. rue gatçon, 
en s'adressant à l'apprenti qui appa- 
raissait gur le seuil à la porie, sans 
rancune et je ne. t'en veux nu 


es 


Pas trop mal imaginée 


D 
tourner mal pour toi... Mais 
Le post | 


| qui finit bien. Aug 


| ques années 


n 16] l 


gendre. 


: mois après, Augus 
D bé blanc ‘ne et ro 


Henri D, 


- 


F3 


fe 


“Si nous profitions de son. absence | YOtre petite comédio...car, sûrement, 


ie! mon ami, elle à fs al 


te voi | les estomacs 


MT 


séchée ainsi que les oignons et les 
pommes de terre 


mieux résis 
coro de 
cadrées de 
les fleurs se set" 
au moindres squfile du vont. : L 


pattes gees. 

Tout est tranquille et si 
clos, les arbres y poussentà Laise, 
ep do + pan dr à Vous pouvez sauver de 
mare : _ | té.en achetant vos provi 
Longez ce vieux mur qui cache ses | À p: 

ES ss As HE PAR  & CHE 
de mousse; poussez la petite porte! Magasin GENERAL. 
verte, un peu disjointe et gf RER 


la elohette tinte et-les fauvettes qui| Vous y:trouverez un 


bavardaient dans la verdure, s’en TNA "P Dicétt 
par douzaines, ën accrochant leé bran- ment Sp d nes de 
chos d'où la rossée tombe..comme une VISIONS, de M RE 


ttes du | Ceaussures toutes les li- | procure 
Hardes Faites, Vaisselle, Ta-| À 
pisserie, Eté, Etc. … 


pluie de perles sur los vie 
gazon. : #3 à 
Rien d'aimable et de touchant 
comme ces vicilles demeures où, de 
génération en génération, lo fils à 
l'heure où les cheveux blaucs app& | & 
raissent, venait pieusement prendre la | 
place du père, s'asséoir dans s0n..fau- 
teuil; boire dans son goblet d'argent | 
et, satisfait, ayant rempli sa tâche, 
tranquillement achevait de vivre sous 
le toit ou te 14e & Rue LE de x H RSR 
Ces mâisons-là sont bien rares main-  HECT SE 
tenant, les mœurs ont pris un autre. MANC [ESTER, 
cours ; les rx pignons NIET (Fondée en 1886.) 
se sont effrondés d'eux mêmes PE Rae: ER LA NS fe 
génie de notre ei France s'est | Où l'on a le meilleur choix et la 
envolé au bruit de ces décombres HR a 


comme l'hirondelle dont on a violé le: meilleure valeuren Barreau de ke 
nid, ! FA | RAT ans de pratiqu 

Nous entrons, le voules-vous? + | Marchandises Sèches, Æ.N. O. Puni 
nee de Puste. Av C 


Voici le vestibule avec sa grande ar- 
moire, blindée comme un coffre-fort, 
où se logent les pommes de reinebte et | . 
les bocaux de cornichons. Puis Fim-| ge 2 a 
mense canapé. jaune, profend comme | | liers: 
une berline, couvert de cicatrices et de 3 on, T. N 0 
blessures ainsi qu’un vioux guerrier, | rtation directe d'A Pr pour Ja nque Jacquet 


en Nouveautés, … 


A, Avocat, No! 
Batisso McLeod 


de carnages, qua de rires joyeux ! ;. 
” Guests 


offre aux 


général 
Table excel-! 


Salaisons d'Alberta, | 
Capacité 250 pores pat jour, 
Marchand de toutes sortes de 


Buréau st. Magasin— Avenue Jasp 


er, 


est no 


dans quel- 


As a. : We. 1 


